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Rectification
par A. Perrier, Lausanne.

(30. IV. 1952.)

Dans la note «Interprétation thermoélectrique du magnétogal-
vanisme»1), l'alinéa de la page 585: «Ainsi l'énergie prélevée ne
peut être fournie par la source primaire, etc » est une expression
erronée, en contradiction d'ailleurs avec la proposition correcte du
bas de la page 584: «Il est clair alors que le courant secondaire
emprunte de l'énergie au primaire...».

Les alinéas 2, 3, 4, p. 585, doivent prendre la forme ci-dessous:
«En présence du circuit secondaire fermé, les composantes Jy et

Ey du courant et du champ (dues au pouvoir rotationnel du milieu)
sont de sens inverse; le travail est ainsi négatif: il mesure l'énergie
exportée et correspond à la diminution relevée plus haut de la
chaleur Joule par rapport à ce qu'elle serait en l'absence de
prélèvement inductif.

Il va d'ailleurs de soi que le total des énergies Joule et inductive
égale l'énergie fournie par le courant principal (suivant Ox). Mais à
l'encontre de ce qui se passe dans une induction mutuelle classique,
le champ contreélectromoteur Ey est normal au lieu d'être parallèle
au champ Ex qui entretient le courant principal; dès lors, le transfert

de l'énergie de l'un à l'autre ne peut s'effectuer directement:
c'est par l'intermédiaire de l'accroissement (imputable à Ex) de

l'énergie cinétique des électrons qu'il se réalise. En sorte qu'il est
raisonnable de qualifier de thermoélectrique la force électromotrice de

Hall, qu'elle relève de H (vide) ou du réseau aimanté (matière).
On pourrait arriver aux mêmes conclusions en invoquant un

régime permanent, mais les réalisations techniques correspondantes
seraient fort malaisées. »

A Helv. Phys. Acta, 22, 583 (1949).
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